
REVUE CANADIENNE

Spartiates étaient châtiés publiquement s'ils étaient découverts en
faute. Si vous continuez à dérober ce souvenir, puisque c'en est
un, à l'observation de vos compagnes, vous pouvez le garder;
mais, si vous vous trahissez, la punition sera éclatante et immé-
diate." Et ainsi ai-je été congédiée, avec plus de reconnaissance
dans le coeur pour notre maîtresse que je n'en avais jamais res-
senti auparavant.

-Mais maintenant te voilà au pouvoir de cette méchante Jane,
qui peut informer Madame aussi bien que les autres élèves.

-Et bien, alors je porterai la peine de mon imprudence, et,
même en ce cas, je ne crois pas que la croix me soit retirée.
Madame Dimple, tu le comprends, croit que c'est lady Davenant
qui me l'a donnée. Mais, Bessie chérie, es-tu encore catholique
de cœur ?

-Tellement, que je dis un Aile Maria chaque soir, et que je ne
m'endormirais pas sans cela.

-Moi de même, et je fais toujours le signe de la croix sous ma
palatine. Jeanne m'en a donné l'habitude, et elle dit que ça bri-
serait le cœur de ma mère si je devenais jamais protestante.

-Alors tu crois réellement que ta mère est madame Yates, et
non point lady Davenant.

-Jeanne m'en a donné la certitude, et quelque chose d'intérieur
me le persuade encore mieux.

-As-tu remarqué ce coup de sonnette ?
-Oui, et je viens d'entendre rouler une voiture.
-J'espère que ce sont des amis de madame Dimple.
-Pourquoi?
-Oh ! parce qu'elle souperait avec eux dans son petit salon, et

nous serions plus libres ce soir.
-Que l'air de la rivière est frais! N'aimes-tu pas ce bruissement

des arbres, alors que la brise du soir commence à souffler ?... Ah !
enfin, j'ai terminé l'ouvrage de Jane ! Et le tien, où en es-tu ?

-Rien qu'un point encore.
-Crois-tu que nous pourrions faire un tour de jardin, mainte

nant que notre tâche est finie"
La porte s'ouvrit comme Rose faisait cette question, et une ser-

vante dit:
-On demande miss Davenant au parloir.
-Est-ce madame Coggle, ou la chère Jeanne ? s'écria Rose,

s'élançant en avant.
-Non, miss, ni l'une ni l'autre : une personne bien différente;

-nais ilm'est défendu de dire qui.


